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Nous voulons tous travailler, Monsieur le Président ! 

 
 
La crise économique n’est plus sous-jacente ; elle est bien là. Les annonces quotidiennes de réduction d’activité, de 
fermeture d’usines, de suppression d’emplois sont réelles et ne font que débuter.  
 

La Fédération Générale des Transports et de l’Equipement-CFDT regroupe en son sein l’ensemble des secteurs du 
transport et de l’Equipement qui représentent plus d’un million de salariés. Des salariés qui vont subir de plein fouet 
les dommages collatéraux de ces réductions d’activité. Le secteur du transport de marchandises et l’ensemble de la 
sous-traitance, en cascade, vont voir disparaître des milliers d’emplois. 450 000 salariés y travaillent, tous modes 
confondus, dont  65 000 dans la logistique. Il va sans dire que les contrats commerciaux, déjà très courts, ne seront 
pas renouvelés. Les salariés, eux, ne bénéficieront pas de la garantie de l’Etat pour des fautes qu’ils n’ont pas 
commises. 
 

Monsieur le Président de la République, vous voulez refonder le capitalisme, en vous appuyant sur des normes 
éthiques et des régulations économiques. Les syndicalistes revendiquent depuis des années une régulation sociale, 
assise sur des normes sociales européennes et internationales mais toujours refusée au nom de la libre 
concurrence. Les syndicalistes revendiquent depuis toujours la juste reconnaissance de la valeur travail au travers 
de sa rémunération et non au service exclusif du capital. 
 

Parce que l’inégalité a produit la crise, nous devons partager la richesse, Monsieur le Président ! Que signifierait 
votre appel à l’unité nationale si vous restiez, vous et votre gouvernement, sourds aux appels de détresse de millions 
de vos concitoyens. Travailler tous pour gagner tous, voilà le cri à pousser devant les G7, G8 et G20  pour aborder 
cette crise financière mais aussi sociale et sociétale. Il existe un vocable pour définir cette triple action, il s’agit du 
développement durable. Dans notre secteur, les syndicats européens défendent un transport durable. 
 

Parce que la crise  révèle ce  caractère indissociable de l’économique, du social et du sociétal, il est plus que temps 
de se mettre au travail. Vous faites des sommets pour sauver la finance mondiale, Il est temps d’organiser un 
sommet européen sur la gouvernance sociale. Finies les incantations, rejetés les atermoiements, condamnés les 
responsables mais pas coupables ; vous voulez refonder alors refondons sur les bases du Développement durable. 
Mettons nos actes aux services des femmes et des hommes de cette planète.  
 

Nous voulons tous y travailler, Monsieur le Président ! Les syndicalistes que nous sommes le réclament, le 
revendiquent. Vous ne ferez plus rien sans nous et sans la société civile dans son ensemble. 
 

Recevez, Monsieur le Président, nos respectueuses salutations. 
 

Pour la FGTE-CFDT 
Le Secrétaire Général 

 
 
André Milan  

Paris, le 27 octobre 2008 

Monsieur le Président de la République, 


